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Français  30 

Résultats  de  l’examen  en  vue  du  diplôme 
Rapport  des  examinateurs  pour  janvier  et  juin  1993 


Note  accordée  par  l’école 
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A B C F 

Note  à l’examen  en  vue  du  diplôme 


A B C F 


Les  renseignements  ci-dessous  fournissent  aux  enseignants,  aux 
administrateurs  d’école,  aux  élèves  et  à tous  ceux  intéressés  une  vue 
d’ensemble  des  résultats  combinés  des  sessions  de  janvier  et  de  juin 
1993  de  l’examen  de  Français  30  en  vue  du  diplôme.  Ces  résultats 
sont  aussi  présentés  dans  le  rapport  provincial  annuel  du  programme 
des  examens  en  vue  du  diplôme  qui  est  diffusé  à la  fin  de  l’automne 
de  1993. 

Il  y a eu  un  nombre  très  réduit  d’élèves  qui  ont  passé  l’examen  de 
Français  30,  à savoir  55  en  janvier  et  44  en  juin  1993.  Ce  rapport 
présente  les  données  combinées  de  la  Partie  A : Production  écrite  des 
examens  de  janvier  et  de  juin  1993.  Il  y a un  parallélisme  des  sujets  de 
rédaction  dans  les  examens  de  janvier  et  de  juin  et  les  critères  de 
notation  de  ces  examens  sont  identiques.  De  même,  ce  rapport  présente 
les  données  combinées  de  la  Partie  B : Compréhension  écrite  des 
examens  de  janvier  et  de  juin  1993.  Les  deux  examens  ont  eu  la 
même  Partie  B . 

Description  de  V examen 

L’examen  de  Français  30  en  vue  du  diplôme  comprend  deux  sections  : 
une  section  de  production  écrite  et  une  section  de  compréhension 
écrite.  Chaque  section  vaut  50%  de  la  note  totale  de  l’examen. 

Standards  atteints 

Les  données  rapportées  sont  basées  sur  la  note  finale  au  cours  obtenue 
par  55  élèves  qui  ont  passé  l’examen  de  janvier  1993  et  par  44  élèves 
qui  ont  passé  l’examen  de  juin  1993. 

• 99,0%  de  ces  élèves  ont  atteint  le  standard  acceptable 
(une  note  finale  au  cours  de  50%  ou  plus). 

• 10,1%  de  ces  élèves  ont  atteint  le  standard  d’excellence 
(une  note  finale  au  cours  de  80%  ou  plus). 

Les  résultats  des  élèves  à l’examen  de  Français  30  ont  été  acceptables. 
Les  notes  finales  combinées  montrent  que  tous  les  élèves,  à l’exception 
d’un,  ont  répondu  aux  exigences  du  cours. 

Moyennes  provinciales 

• La  note  moyenne  accordée  par  l’école  a été  72,3%. 

• La  note  moyenne  à l’examen  en  vue  du  diplôme  a été  65,8%. 

• La  note  finale  moyenne  combinée,  représentant  une  pondération 
égale  de  la  note  accordée  par  l’école  et  de  la  note  à l’examen  en 
vue  du  diplôme,  a été  69,3%. 


Partie  A : Production  écrite 

Résultats  combinés  de  la  production  écrite 

des  examens  de  janvier  et  de  juin  1993 

La  Partie  A : Production  écrite  a une  autre  date  d’administration  que  la  Partie  B : Compréhension  écrite.  La  section 
de  production  écrite  demande  aux  élèves  de  faire  deux  rédactions  différentes  à partir  du  même  passage  littéraire.  Les 
deux  rédactions  évaluent  toute  une  gamme  d’habiletés  à écrire  et  à penser.  Le  premier  sujet  de  rédaction  demande  aux 
élèves  de  donner  une  réponse  à caractère  expressif  au  passage  littéraire  proposé.  Le  second  demande  aux  élèves 
d’établir  un  rapport  entre  les  idées  présentées  dans  le  passage  littéraire  donné  à l’examen  et  les  oeuvres  littéraires 
qu’ils  ont  étudiées  dans  leurs  cours  de  français.  Le  plan  d’ensemble  ci-dessous  fournit  une  description  de  chaque  sujet 
de  rédaction. 

Les  résultats  pour  la  Partie  A : Production  écrite  sont  les  plus  significatifs  dans  le  contexte  des  descripteurs  de 
rédaction  et  de  notation.  Le  point  de  départ  le  plus  utile  pour  passer  en  revue  ces  résultats  est  le  niveau  Satisfaisant 
(3).  Un  guide  de  notation  décrivant  les  niveaux  de  performance  peut  être  trouvé  dans  le  bulletin  de  Français  30, 
Programme  des  examens  en  vue  du  diplôme,  Année  scolaire  1992-1993.  Les  lecteurs  devraient  être  prudents  dans 
leurs  conclusions  basées  sur  ces  résultats,  étant  donné  que  le  nombre  d’élèves  qui  ont  passé  cet  examen  a été 
seulement  de  99.  Ces  résultats  devraient  pourtant  aider  les  enseignants  et  les  administrateurs  à identifier  des  forces  et 
des  faiblesses  dans  leurs  propres  programmes. 


Plan  d’ensemble  de  V examen  et  distribution  des  résultats  en  pour  cent 


Distribution  des  résultats  en  pour  cent 

Proportion 

(5) 

(4) 

(3) 

(2) 

(1) 

Description  des  sujets 

Catégorie  de 

de  la  note 

Niveau 

de  rédaction 

notation 

totale  (%) 

d’excellence 

Compétent 

Satisfaisan 

t 

Limité 

Pauvre 

Ins* 

Premier  sujet 

1 . Traitement 

12,5 

4,1 

34,3 

40,4 

10,1 

1,0 

0,0 

On  demande  aux  élèves  de 

du  sujet  : 

s’inspirer  de  leur  expérience 

Choix  et 

personnelle  ou  d’autres  sources 

formulation 

pour  présenter  une  opinion, 
exprimer  une  réaction  ou  discuter 

des  idées 

7,5 

13,1 

44,4 

39,4 

3,0 

0,0 

0,0 

d’une  information  pertinente  liée 

2.  Style  et 

au  passage  littéraire  présenté  à 

connaissance 

l’examen.  On  leur  demande  aussi 

de  la  langue 

d’adapter  leur  emploi  de  la 
langue  et  les  détails  fournis  pour 
bien  communiquer  leur  message 
à leur  public  cible. 

Deuxième  sujet 

1 . Impression 

5,0 

4,0 

29,3 

51,5 

14,1 

0,0 

1,0 

On  donne  aux  élèves  un  sujet 
relié  au  passage  littéraire  qui  leur 

générale 

est  présenté  à l’examen.  On  leur 

2.  Traitement 

7,5 

6,1 

28,3 

45,5 

18,2 

1,0 

1,0 

demande  de  se  reporter  à une  ou 

du  sujet  : 

plusieurs  oeuvres  littéraires 

Choix  et 

étudiées  dans  leurs  cours  de 

formulation 

français,  tout  en  leur  laissant  la 
liberté  de  choisir  la  méthode  et  le 

des  idées 

7,5 

8,1 

34,3 

52,5 

4,0 

0,0 

1,0 

style  de  présentation,  ainsi  que 

3.  Organisation 

les  détails  à fournir  (exemples  et 
illustrations).  Les  élèves  sont 

4.  Style 

5,0 

9,1 

41,4 

44,4 

4,0 

0,0 

1,0 

tenus  de  s’exprimer  clairement  et 
correctement,  n’oubliant  pas  leur 

5.  Connaissance 

5,0 

12,1 

42,4 

39,4 

5,1 

0,0 

1,0 

public  cible. 

de  la  langue 

*Ins  (Insuffisant  ) est  une  catégorie  spéciale  assignée  aux  copies  des  élèves  qui  n’ont  pas  abordé  le  sujet,  qui  ont  écrit  trop  peu  pour  permettre  une 
^évaluation  ou  dont  les  rédactions  étaient  hors  sujet. 

À noter  : La  portion  hachurée  représente  le  pourcentage  d’élèves  qui  ont  atteint  ou  ont  surpassé  le  niveau  Satisfaisant  (3). 
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Commentaires  des  examinateurs  - Partie  A : Production  écrite 


En  janvier,  on  a demandé  aux  55  élèves  qui  ont  passé  la  Partie  A de  l’examen  de  lire  le  poème  «Le  déjeuner  du 
matin»  dans  lequel  l’auteur,  Jacques  Prévert,  donne  un  exemple  de  manque  de  communication  et  de  son  effet.  Il 
présente  l’idée  que  souvent  les  effets  d’une  bonne  communication  peuvent  influencer  la  vie  d’une  personne  d’une 
façon  positive,  alors  que  le  manque  de  communication  peut  avoir  des  résultats  négatifs. 

Au  premier  sujet  de  rédaction,  on  a demandé  aux  élèves  de  réfléchir  et  de  faire  des  commentaires  sur  les  effets 
qu’une  bonne  communication  ou  qu’un  manque  de  communication  peut  avoir  sur  la  vie  d’une  personne.  Certains 
élèves  ont  été  capables  de  présenter  leur  opinion  qu’une  bonne  communication  a des  effets  positifs  et  ont  employé 
des  exemples  à l’appui  tirés  de  leur  vie  de  famille  , de  leur  travail,  de  la  société,  de  la  vie  des  dirigeants  du  monde  et 
de  l’amitié.  D’autres  élèves  ont  présenté  quelques-unes  des  conséquences  du  manque  de  communication  tels  que 
l’anarchie,  la  dépression,  une  tension  accrue,  un  conflit  non  résolu.  Les  détails  à l’appui  étaient  appropriés  et  bien 
réfléchis.  Les  élèves  ont  donné  l’impression  d’avoir  compris  le  sujet  de  rédaction  et  beaucoup  d’entres  eux  ont  écrit 
des  réflexions  originales  qui  ont  poussé  à la  réflexion. 

Au  deuxième  sujet,  on  a demandé  aux  élèves  de  se  reporter  à une  ou  plusieurs  oeuvres  littéraires  qu’ils  avaient 
étudiées  dans  leurs  cours  de  français  où  un  ou  plusieurs  personnages  qui  avaient  bénéficié  des  effets  d’une  bonne 
communication  ou  avaient  souffert  à cause  d’un  manque  de  communication.  On  a demandé  aux  élèves  de  montrer 
comment  le  (les)  personnage(s)  en  était/étaient  affecté(s)  et  quelles  en  étaient  les  conséquences.  Les  élèves  n’ont 
pas  eu  de  difficulté  à choisir  l’oeuvre  (les  oeuvres)  littéraire(s)  où  un  ou  plusieurs  personnages  avaient  bénéficié  des 
effets  d’une  bonne  communication  ou  souffert  à cause  d’un  manque  de  communication.  Certains  élèves  ont  décrit,  à 
l’aide  d’exemples  concrets  de  la  littérature,  le  besoin  d’honnêteté  dans  toute  forme  de  communication  entre  les  gens. 
D’autres  ont  décrit  comment  plusieurs  personnages  n’ont  pas  agi  loyalement  dans  leurs  relations  avec  autrui  et 
comment  cela  a affecté  leurs  relations  avec  autrui.  Bien  que  le  sujet  ait  demandé  dans  une  certaine  mesure  un 
rapport  des  faits  pour  mieux  expliquer  une  bonne  communication  ou  un  manque  de  communication,  la  plupart  des 
élèves  ont  réussi  à comprendre  la  signification  d’une  communication  ouverte  et  de  ses  effets. 

En  juin,  on  a demandé  aux  44  élèves  qui  ont  passé  la  Partie  A de  l’examen  de  lire  le  poème  «Le  Chat  et  l’oiseau» 
où  Jacques  Prévert  présente  le  dilemme  suivant  : «Est-ce  qu’on  serait  plus  heureux  si  on  connaissait  ou  si  on 
ignorait  certaines  vérités?». 

Au  premier  sujet,  on  a demandé  aux  élèves  de  choisir  entre  connaître  la  vérité  sur  quelque  chose  qui  pourrait 
causer  une  peine  immédiate  ou  ne  pas  connaître  une  vérité  qui  pourrait  finalement  faire  surface  et  causer  une  peine 
plus  profonde.  Le  sujet  a inspiré  plusieurs  réponses  sensibles  reliées  au  concept  de  vérité.  Les  élèves  ont  été 
capables  de  faire  un  choix  et  ont  appuyé  leur  opinion  en  réfléchissant  sur  des  expériences  personnelles,  sur  celles  de 
leurs  amis,  sur  des  attitudes  et  des  événements  tirés  de  la  société  contemporaine.  Certains  élèves  ont  choisi  des 
exemples  de  la  littérature  et  des  films  pour  soutenir  leurs  opinions.  Les  détails  à l’appui  ont  été  appropriés  et  bien 
réfléchis.  Les  rédactions  ont  été  parfois  très  touchantes. 

Au  deuxième  sujet,  on  a demandé  aux  élèves  de  se  reporter  à une  ou  plusieurs  oeuvres  littéraires  où  un  ou  plusieurs 
personnages  avaient  vécu  le  dilemme  présenté  au  premier  sujet.  Ils  devaient  indiquer  le  choix  fait  par  le  (les) 
personnage(s)  et  montrer  les  conséquences  de  ce  choix  sur  la  vie  de  ceux  qui  entourent  le  (les)  personnage(s).  Les 
élèves  n’ont  pas  eu  de  difficulté  à choisir  l’oeuvre  ou  les  oeuvres  où  un  ou  plusieurs  personnages  étaient  confrontés 
à un  tel  dilemme.  Pour  plusieurs  élèves,  ce  dilemme  n’était  pas  éthique.  Il  y a eu  beaucoup  d’élèves  qui  ont  porté 
des  jugements  dans  leurs  rédactions,  alors  que  d’autres  sont  allés  au-delà  d’une  approche  simpliste  du  bien  et  du 
mal,  essayant  de  résoudre  le  dilemme  des  personnages  choisis.  Les  élèves  ont  été  capables  de  discuter  l’effet  que  le 
choix  fait  avait  eu  sur  la  vie  du  (des)  personnage(s)  et  de  ceux  qui  entourent  ce(s)  personnage(s).  Heureusement,  les 
élèves  ont  réussi  à faire  face  aux  exigences  du  deuxième  sujet. 

Les  correcteurs  des  sessions  de  janvier  et  de  juin  ont  eu  le  plaisir  de  remarquer  que  les  élèves  avaient  employé  la 
langue  de  façon  claire  et  correcte  et  que  leurs  habiletés  pour  l’organisation  ont  rehaussé  la  valeur  de  leurs 
rédactions.  Les  correcteurs  ont  été  satisfaits  des  rédactions  des  élèves  en  Français  30. 
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Partie  B : Compréhension  écrite 

Résultats  combinés  de  la  section  à choix  multiple 

des  examens  de  janvier  et  de  juin  1993 

La  Partie  B:  Compréhension  écrite  de  l’examen  a été  basée  sur  un  livret  de  textes  comprenant  six 
passages  : deux  textes  non  littéraires,  deux  textes  tirés  de  romans,  un  poème  et  une  texte  tiré  d’une  pièce 
de  théâtre.  Cette  partie  de  l’examen  a comporté  70  questions  à choix  multiple  réunies  dans  un  livret  de 
questions.  Les  questions  ont  été  classifiées  d’après  le  contenu  du  programme  d’études  et  les  habiletés  de 
penser. 


Plan  d’ensemble  de  l’examen 

La  Partie  B:  Compréhension  écrite  de  l’examen  a 70  questions  à choix 
multiple  dont  chacune  vaut  un  point.  Chaque  question  se  laisse  classifier  de 
deux  façons  : d’après  le  contenu  du  programme  d’études  qui  est  vérifié  et 
d’après  les  habiletés  de  penser  requises  par  la  question.  Le  plan  d’ensemble 
de  l’examen  illustre  la  distribution  des  questions  en  janvier  et  en  juin  1993 
conformément  à ces  classifications. 


Résultats 

Les  résultats  sont  exprimés  en  Type  de  question 
notes  moyennes.  selon  le  contenu 

du  cours 

Classification  selon  les  habiletés 
de  penser 

Total 

Identifier  et 
sélectionner 

Inférer, 

appliquer, 

interpréter 

Évaluer  et 
juger 

Résultats  totaux  combinés  de  la 

Partie  B obtenus  en  janvier  et  en  Idées  principales/ 

juin  1993  : 43,4  sur  70.  opinions 

Résultats  par  parties  du  test  :* 

Contenu  du  cours 

•Idées  principales/opinions  : 

23,4  sur  37 

22,33,44, 
54, 60, 66 

1,2, 6, 7, 8, 

9,10,11,14, 

15,17,25, 

37,41,48, 

51,52,62, 

63,68 

4,13,29, 

43,49,53, 

55,57,64, 

65,69 

37 

35-40% 

•Rapport  entre  l’auteur  et  le 
lecteur  : 10,9  sur  19  Rapport  entre 

•Valeurs  exprimées  : 9,2  l’auteur  et 

sur  14  le  lecteur 

24, 32, 47 

18,19,21, 

23,26,27, 

35,40,46, 

50,58,61,70 

12,42,67 

19 

15-20% 

*Les  lecteurs  devraient  être 
pmdents  dans  l’examen  des  Valeurs 

résultats,  étant  donné  que  le  exprimées 

nombre  d’élèves  qui  ont  passé 
l’examen  (99)  a été  très  petit 

38,39 

20,28,30, 

34,36,56,59 

3,5,  16, 
31,45 

14 

10-15% 

et  que  les  parties  du  test  ne 
comportent  pas  le  même  degré  Total 
de  difficulté.  Les  lecteurs 
devraient  pourtant  comparer 

11 

7-10% 

40 

45-50% 

19 

10-15% 

70 

ces  résultats  provinciaux  à des 
parties  du  test  aux  résultats  des 
élèves  de  leur  école. 
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Résultats  par  question 


Question 

Clé 

Difficulté* 

1 

B 

67,7 

2 

D 

81,8 

3 

A 

81,8 

4 

B 

55,6 

5 

B 

78,8 

6 

A 

82,8 

7 

B 

313 

8 

C 

43,4 

9 

A 

56,6 

10 

D 

25,3 

11 

D 

80,0 

12 

C 

263 

13 

D 

61,6 

14 

C 

513 

15 

C 

81,8 

16 

B 

65,7 

17 

C 

533 

18 

B 

67,7 

19 

A 

44,4 

20 

D 

303 

21 

C 

78,8 

22 

A 

91,9 

23 

D 

55,6 

24 

A 

65,7 

25 

C 

84,8 

26 

B 

533 

27 

C 

85,9 

28 

A 

63,6 

29 

D 

453 

30 

A 

69,7 

31 

C 

69,7 

32 

C 

35,4 

33 

D 

313 

34 

C 

56,6 

35 

B 

65,7 

36 

B 

37,4 

37 

A 

60,6 

38 

D 

79,8 

39 

D 

96,0 

40 

A 

61,6 

41 

D 

67,7 

42 

B 

73,7 

43 

A 

78,8 

44 

A 

78,8 

45 

B 

61,6 

46 

A 

70,7 

47 

D 

183 

48 

C 

81,8 

49 

D 

85,9 

50 

B 

65,7 

51 

B 

75,8 

52 

C 

54,5 

53 

A 

53,5 

54 

A 

72,7 

55 

B 

523 

56 

A 

57,6 

57 

C 

483 

58 

A 

40,4 

59 

D 

67,7 

60 

B 

70,7 

61 

B 

36,4 

62 

D 

59,6 

63 

C 

57,6 

64 

* C 

513 

65 

D 

82,8 

66 

C 

503 

67 

B 

80,8 

68 

B 

55,6 

69 

D 

71,7 

70 

D 

62,6 

*Difficulté — pourcentage  d’élèves 
qui  ont  donné  la  bonne  réponse 
à la  question. 


Le  tableau  à gauche  montre  les  résultats  par  question  et  la  bonne  réponse. 
Dans  les  rapports  de  la  juridiction  scolaire,  il  y a un  tableau  parallèle  de  sorte 
que  les  enseignants  peuvent  déterminer  des  forces  et  des  faiblesses  dans  le 
rendement  de  leurs  élèves  et , par  conséquent,  des  forces  et  des  faiblesses 
dans  leurs  programmes.  À noter  : Les  statistiques  devraient  être 
interprétées  avec  beaucoup  de  prudence  à cause  du  nombre  extrêmement 
réduit  d’élèves  qui  ont  passé  l’examen. 

Il  y a eu  un  total  de  99  élèves  francophones  inscrits  au  cours  de  Français  30 
pendant  l’année  scolaire  1992-1993  qui  ont  répondu  aux  questions  soumises  à 
la  discussion.  Les  résultats  obtenus  à la  Partie  B par  les  55  élèves  qui  ont 
passé  l’examen  en  janvier  1993  ont  été  combinés  avec  ceux  obtenus  par  les 
44  élèves  qui  ont  passé  l’examen  en  juin  1993,  afin  de  permettre  une 
meilleure  analyse.  Cette  année,  les  résultats  ont  été  combinés  parce  que 
l’examen  de  janvier  1993  a été  maintenu  secret  jusqu’à  la  session  de  juin 
1993.  L’examen  est  maintenant  rendu  public  et  la  combinaison  des  résultats 
des  deux  sessions  a permis  un  rapport  plus  global. 

Pourtant,  il  convient  de  noter  encore  une  fois  que  les  lecteurs  devraient 
continuer  à être  prudents  dans  l’examen  de  ces  résultats.  Un  groupe  de  99 
élèves  représente  toujours  un  échantillon  extrêmement  petit  pour  qu’on  puisse 
se  permettre  tout  jugement  digne  de  confiance  et  valable  sur  la  performance. 

Le  tableau  ci-dessous  se  réfère  à quatre  questions  sélectionnées  dans 
l’examen.  Pour  chaque  question,  on  donne  trois  références  statistiques  : le 
pourcentage  de  tous  les  élèves  qui  ont  passé  l’examen  et  ont  choisi  la  bonne 
réponse,  le  pourcentage  d’élèves  ayant  atteint  le  niveau  d’excellence  (80%  ou 
plus,  ou  A,  tout  au  long  de  l’examen)  qui  ont  choisi  la  bonne  réponse,  et  le 
pourcentage  d’élèves  ayant  atteint  le  niveau  acceptable  (mais  ne  recevant  pas 
de  notes  supérieures  à 64%,  ou  C,  tout  au  long  de  l’examen)  qui  ont  choisi  la 
bonne  réponse.  Le  tableau  sera  suivi  de  commentaires  à propos  de  quelques 
décisions  prises  par  les  élèves  et  de  quelques  habiletés  qu’ils  ont  utilisées 
pour  trouver  la  bonne  réponse. 


Pourcentage  d’élèves  qui  ont  choisi 
la  bonne  réponse  aux  questions  à 
choix  multiple  sélectionnées 


Numéro  de  la  question 

Groupe  d’élèves 

6 

7 

42 

61 

Tous  les  élèves 

82,8 

31,3 

73,7 

36,4 

Élèves  ayant  obtenu  le  niveau  d’excellence 
(80%  ou  plus,  ou  A,  tout  au  long  de  l’examen) 

100,0 

44,4 

100,0 

44,4 

Élèves  ayant  atteint  le  niveau  acceptable  qui  ont 
reçu  des  notes  entre  50%  et  64%,  ou  C,  tout  au 
long  de  l’examen. 

71,9 

18,6 

71,9 

31,3 

Les  questions  6 et  7 faisaient  partie  d’une  série  de  13  questions  basées  sur  un 
texte  tiré  de  la  nouvelle  «Médéric»  de  Gabrielle  Roy.  Les  13  questions  ont 
une  gamme  de  difficulté  allant  de  25,3  (question  10)  à 82,8  (question  6)  et 
représentent  un  groupe  typique  de  questions  de  l’examen  de  Français  30  en 
vue  du  diplôme. 
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6.  Ce  qui  décourage  Médéric  dans  ses 
activités  destructives,  c’est 

•A.  le  manque  d’attention  qu’il 
reçoit  de  l’institutrice 

B.  la  maladresse  dont  il  fait 
preuve 

C . 1 ’ inefficacité  de  1 ’ institutrice 

D.  l’effort  qu’il  doit  faire 


La  question  6 demandait  aux  élèves  d’inférer  et  d’interpréter  le  texte, 
en  tirant  la  conclusion  que  ce  qui  décourage  Médéric  de  continuer  ses 
activités  destructives,  c’est  le  manque  d’attention  qu’il  reçoit  de 
l’institutrice,  choix  A.  Certains  élèves  qui  n’ont  pas  atteint  le  niveau 
d’excellence  ont  choisi  D,  ce  qui  a probablement  rapport  à la  façon 
dont  les  élèves  se  voient  dans  la  salle  de  classe.  Les  élèves  savent  que 
«l’effort»  est  nécessaire  pour  réussir  à l’école.  L’interprétation  de  la 
narration  a échappé  à certains  d’entre  eux. 


Sur  les  six  élèves  qui  ont  échoué  à l’examen,  seulement  un  élève  a 
choisi  la  bonne  réponse. 


7.  Ce  qui  touche  particulièrement 
l’institutrice  chez  Médéric,  c’est 

A.  son  silence 
•B.  sa  vulnérabilité 

C.  la  frayeur  qu’il  éprouve 

D.  le  coup  d’oeil  qu’il  lui  lance 


La  question  7 s’est  avérée  difficile  étant  donné  que  seulement  31 
élèves  sur  99  ont  choisi  la  bonne  réponse  B.  Il  semble  que  chez 
certains  élèves,  les  problèmes  de  vocabulaire  ont  affecté  leur  jugement. 
La  question  demandait  aux  élèves  d’inférer  ce  qui  touchait 
particulièrement  la  jeune  institutrice  chez  Médéric.  Le  mot 
«vulnérabilité»  ne  dépasse  pas  les  limites  du  vocabulaire  que  les  élèves 
en  Français  30  sont  tenus  de  connaître.  Les  32  élèves  qui  ont  choisi  C 
ont  probablement  trouvé  plus  facile  de  comprendre  et/ou  n’ont  pas  été 
.capables  d’inférer,  après  avoir  lu  le  texte,  que  le  jeune  Médéric  n’avait 
pas  peur,  mais  qu’il  était  vulnérable. 


Aucun  des  six  élèves  qui  ont  échoué  à l’examen  n’a  choisi  la  bonne 
réponse. 


42.  L’auteur  nous  montre  un 

personnage  tellement  conscient  de 
sa  “protubérance”  qu’il  peut  s’en 
moquer. . . et  ce  surtout  dans  le 
vers 


A.  “J’ai  décidé  d’être  admirable, 
en  tout,  pour  tout!”  (vers  8) 
•B.  “Ce  nez  qui  d’un  quart 
d’heure  en  tous  lieux  me 
précède  . . .”  (vers  27) 

C.  “Avec  mon  pauvre  grand 
diable  de  nez  je  hume  . . .” 
(vers  57) 

D.  “Si  le  long  de  ce  nez  une 
larme  coulait  !”  (vers  70) 


La  question  42  a été  l’une  des  12  questions  basées  sur  un  passage  de  la 
pièce  de  théâtre  Cyrano  de  Bergerac.  Les  12  questions  ont  une  gamme 
de  difficulté  allant  de  18,2  (question  47,  très  difficile)  à 96,0  (question 
39,  très  facile).  Dans  les  examens  de  Français  30  en  vue  du  diplôme,  la 
gamme  va  d’habitude  de  30%  à 85%.  Vu  la  population  réduite 
d’élèves,  certaines  questions  n’ont  pas  suivi  le  modèle  attendu. 

La  question  42  demandait  aux  élèves  de  relire  les  lignes  citées  dans  le 
contexte  et  de  juger  et  d’évaluer  quel  était  le  choix  qui  démontrait  le 
mieux  le  niveau  d’humour  causé  par  le  nez  de  Cyrano.  Tous  les  choix 
incluaient  une  certaine  vérité,  mais  B était  la  meilleure  réponse. 


Aucun  des  six  élèves  qui  ont  échoué  à l’examen  n’a  choisi  la  bonne 
réponse  à cette  question. 
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61.  L’auteur  nous  avertit  des  dangers 
de  l’usage  des  téléphones 
cellulaires  en  utilisant  les 
expressions 

A.  “Les  sceptiques  ont  été 
confondus  (ligne  9) 

•B.  “asservit-il  sournoisement” 
(ligne  18) 

C.  “doser  l’usage”  (ligne  21) 

D.  “une  banque  de  données  sur 
la  sécurité  routière”  (ligne  61) 


La  question  61  a été  l’une  des  11  questions  du  texte  non  littéraire 
«Téléfun!»  de  Patrick  Emiroglou.  Les  1 1 questions  ont  une  gamme  de 
difficulté  allant  de  36,4  (question  61)  à 82,8  (question  65)  et 
représentent  un  groupe  typique  de  questions  dans  un  examen  de 
Français  30  en  vue  du  diplôme. 

La  question  61  demandait  aux  élèves  d’inférer  quelle  expression  avertit 
le  mieux  le  lecteur  des  dangers  de  l’usage  des  téléphones  cellulaires. 
Une  telle  inférence  est  une  attente  raisonnable  des  élèves  en  Français 
30.  La  question  demandait  aux  élèves  de  relire  les  lignes  citées  dans  le 
contexte  et  de  comprendre  le  langage  utilisé  par  l’auteur  pour  exprimer 
ses  idées.  Une  relecture  attentive  aide  considérablement  l’élève  à 


choisir  la  bonne  réponse. 


Plusieurs  élèves  ont  pourtant  trouvé  cette  questions  difficile;  44,4%  de 
tous  les  élèves  qui  ont  passé  l’examen  ont  choisi  C.  Quelques-uns  de 
ces  élèves  ont  été  peut-être  attirés  par  le  mot  «usage»  du  tronc  de  la 
question  et  ont  choisi  C,  qui  contenait  le  même  mot,  plutôt  devinant 
que  relisant  les  lignes  citées  pour  mieux  saisir  l’usage  subtile  par 
l’auteur  de  «asservit-il  sournoisement»  dans  le  choix  B. 


Sur  les  six  élèves  qui  ont  échoué  à l’examen,  trois  élèves  ont  choisi  la 
bonne  réponse. 


Pour  des  renseignements  supplémentaires,  veuillez  contacter  Lise  Nicholson 
or  Elana  Scraba  au  Student  Evaluation  Branch,  au  427-0010. 
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